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CONFERENCE DE PRESSE

Nous ne reviendrons pas sur les résultats du 1er tour de ces élections législatives, qui ont vu la victoire de l’abstention, signe d’une désunion regrettable entre la population et ses représentants.
Nous retiendrons malgré tout de ce 1er tour de scrutin qu’il a placé O Porinetia To Tatou Ai’a en tant que troisième force politique derrière les anciens partis qui, structurés depuis bien plus longtemps que nous, n’ont eu qu’à réactiver, sans une réelle mobilisation cependant, leur base militante.
Aussi, si nous regrettons bien sûr de n’avoir pu accéder au second tour, ce résultat est malgré tout encourageant et ne peut que nous motiver pour les prochaines échéances électorales, à savoir les élections territoriales de 2013.

I/ Second tour des élections législatives
Mais avant cela, avant de repartir sur le terrain, de poursuivre la préparation de notre programme, il convient d’énoncer notre position pour le 2nd tour.
Nous avons pris le temps de la réflexion, et avons choisi de consulter nos militants, pour être sûr que notre décision sera la bonne et sera comprise de tous.

A/ Contre les candidats de l’indépendance et de l’échec
Ce qui est évident, et vous vous en serez douté, c’est que nous ne soutenons pas, et en aucune façon, les candidatures du Tavini Huiraatira.

Ceci est motivé, bien sûr et avant tout, par le fait que nous sommes autonomistes et républicains et que ne pouvons donc, en conscience, apporter notre caution à des candidats qui soutiennent clairement le projet inconsistant du président Temaru. 

Mais c’est également une décision motivée par un constat : nous ne pouvons pas soutenir les candidats d’un parti actuellement au pouvoir, qui a fait état de son incapacité à gouverner notre pays et, plus que tout, à proposer des solutions concrètes pour le sortir de la crise.
Deux de ces candidats sont déjà ministres depuis plusieurs mois et ils n’ont rien fait. Comment peuvent-ils faire croire à la population qu’ils feront plus en étant député ? 
Bien au contraire, on peut craindre que ce cumul de fonctions soit encore plus préjudiciable au pays, puisque nous aurons alors des ministres à mi-temps ! 
Nos convictions, inchangées et connu de tous, et l’état du pays font qu’il est certain que nous n’apporterons pas notre soutien aux trois candidats du Tavini Huiraatira.
Alors la question que vous allez nous poser : soutenons-nous les autres candidats ?

B/ Pour l’autonomie, contre l’inconsistance idéologique

Le fait d’être autonomiste n’entraîne pas nécessairement un soutien aveugle au parti orange, et ne nous rend pas coupable de quelque « trahison », « reniement » ou tous ces termes que l’on peut entendre actuellement.
Car les faits historiques sont tenaces et intangibles. Et il convient de les rappeler :

· qui, en 2007, a fait chuter un gouvernement réunissant tous les autonomistes en s’alliant secrètement à un indépendantiste ?

· qui, en 2008, a juré à la télévision de ne plus jamais refaire une telle erreur et qui s’est empressé, au lendemain des élections, de trahir son serment et de se faire élire grâce aux indépendantistes ?

· qui, en 2008, a permis l’élection d’un sénateur qui est aujourd’hui le porte-parole du combat indépendantiste et qui, par ses gesticulations, ruine l’attrait de notre pays pour les investisseurs ?

· qui encore à élu un président indépendantiste en 2009, faisant à nouveau chuter un gouvernement autonomiste ?

· qui, en 2010 et 2011, s’est entêté dans ses ambitions personnelles et à fait chuter la majorité autonomiste permettant encore aux indépendantiste de reprendre le gouvernail du pays ?

Ces faits nous interpellent : au second tour, y-a-t’il vraiment des candidats autonomistes ? Nous ne contestons pas la valeur des candidats en eux-mêmes mais l’héritage qu’ils portent est bien trop lourd pour l’ignorer.
Bien qu’ayant fait le choix, parfois incompris et aujourd’hui regretté, de soutenir un gouvernement du président Temaru en 2009, nous n’avons jamais favorisé son accession au pouvoir, nous n’avons jamais voté pour sa candidature. C’est ce qui nous distingue clairement du Tahoeraa Huiraatira.
Aujourd’hui, le constat est clair : nous sommes face à un non-choix. Et malgré nos convictions, malgré notre souhait qu’aucun indépendantiste n’accède au palais Bourbon, nous ne pouvons que nous abstenir pour ce second tour. 
II/ Quel combat pour demain ?

A la lumière du scrutin qui s’annonce, la priorité est pour nous aux élections territoriales. Le travail commence dès aujourd’hui.

Il importe, dès maintenant, de toute faire pour éviter la répétition des résultats des législatives. L’alternative est possible, le changement tant espéré depuis trop d’années maintenant est encore possible !

Il faut désormais se rassembler. Mais un rassemblement cohérent, pas l’ambition de reformer ce qui ne peut plus exister, pas l’ambition de servir toujours le même intérêt individuel.

Il convient que chacun fasse le bilan de sa responsabilité et que ceux qui sont prêts à avancer, ceux qui sont prêts à un rassemblement honnête, juste et constructif entament en commun ce travail pour notre pays.

Voilà l’enjeu aujourd’hui. Face aux vieux partis, face aux vieilles rengaines, l’espoir réside dans cette volonté de construire autrement. 

Nous sommes portés par des valeurs d’honnêteté, d’intégrité, de respect des convictions et de tolérance. Ces valeurs sont pour nous les piliers de l’engagement politique et n’appellent aucune atténuation. Elles nous ont toujours porté et elles continuent et continueront à nous porter dans notre engagement sous la bannière O Porinetia To Tatou Ai’a.

O Porinetia To Tatou Ai’a est un parti jeune, à peine plus de 5 ans. Nous avons déjà accompli de grandes choses malgré tant d’obstacles dressés sur notre route par ceux qui se partagent le pouvoir depuis plus de 30 ans.

Nous n’en sommes qu’au début de notre aventure. Une aventure difficile, dont certains en sont déjà sortis blessés, déçus. Mais le chemin de l’Histoire n’est jamais une belle route bien droite. C’est un chemin tortueux, tracé par la volonté des hommes et des femmes qui savent dépasser les échecs et les déceptions.

Voilà l’appel que nous souhaitions lancer aujourd’hui. Nous sommes prêts pour notre pays, pour notre terre, nous sommes prêts pour notre avenir.
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